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Universite et archeologie:
itineraires des etudiants

de I' Institut de prehistoire

Fig. 1

Salle de cours et de Conferences

du Latenium (photo Y. Andre).

Heritier d'une tradition qui remonte

ä la fin du 19e siede et au debut du

20° siede, avec des personnalites

telles que Frederic DuBois de Mont-

perreux, Louis Agassiz, Edouard

Desor et surtout Paul Vouga, ('Institut

de prehistoire de l'Universite de

Neuchätel revendique une triple vo-

cation d'enseignement, deformation

et de recherche. Integre depuis le

mois d'octobre 2000 dans les locaux

du Latenium, il presente la particu-

larite d'etre geographiquement in-

dependant de sa Faculte de Melle,

ä l'inverse d'autres organismes

universitäres. Les etudiants cötoient

ainsi quotidiennement le personnel

scientifique et administratif du Service

et Musee cantonal d'archeologie.

L'lnstitut hier et aujourd'hui

L'lnstitut de prehistoire de l'Universite

de Neuchätel est rattache ä la Faculte

des Lettres et Sciences humaines,

contrairement ä d'autres universites

suisses (Bäle, Geneve), oü cette dis-

cipline de l'archeologie est adminis-

trativement liee aux Facultes des

Sciences. Anciennement denomme

«Seminaire d'archeologie prehisto-

rique», il arbore sa nouvelle appella-

tion depuis le mois d'octobre 2000.
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Si sa localisation actuelle est recente,

en revanche, la proximite avec les

deux autres volets de l'archeologie

neuchäteloise n'est pas neuve.

Cette volonte d'associer sous un

meme toit, Universite, Service des

fouilles et Musee coi'ncide avec la pri-

se de fonction de Michel Egloff, le

1er avril 1969, en tant qu'archeo-

logue cantonal, conservateurdu musee

d'archeologie et professeur de

prehistoire. Activement defendue

depuis cette date, l'idee d'une jux-

taposition geographique sera concre-

tisee en 1975 par la dispense d'une

partie des enseignements au sein

de l'ancien musee d'archeologie.

Auparavant, d'autres enseignants

avaient donne des cours de prehistoire,

mais exclusivement dans les

locaux de la Faculte des Lettres de

l'Universite.

Aujourd'hui, le programme

d'enseignement de la prehistoire est

dispense dans la salle de Conferences

du Latenium (fig. 1),A cet espace sont

associes deux bureaux reserves aux

märtres-assistants et aux assistants,

ainsi qu'une bibliotheque particulie-

rement fournie qui ne contient pas

moins de 6500 monographies (avec

un accroissement annuel de 200

ouvrages) et 183 titres de perio-

diques (fig. 2). Elle est accessible ä

la cinquantaine d'etudiants regulie-

rement inscrits chaque annee en

prehistoire ainsi qu'au personnel du

Service et Musee d'archeologie.

Le Latenium au service de l'lnstitut

A l'Universite de Neuchätel, l'ensei-

gnement de l'archeologie est assure

par deux instituts qui dispensent,

de maniere complementaire, cours,

seminaires et travaux pratiques
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Fig. 2

Bibliotheque de l'lnstitut de

prehistoire et du Service et Musee

d'archeologie de Neuchätel
(photo Y. Andre).

Fig. 3

Cours de l'lnstitut de prehistoire
de Neuchätel dans les salles
d'exposition du Latenium
(photo J. Roethlisberger).

selon un decoupage chronologique

et thematique qui leur est propre.
L'lnstitut de prehistoire, dirige par
Michel Egloff, propose un Programme

didactique qui suit un cycle de

5 ans et permet d'englober l'histoire

de l'humanite depuis ses origines
il y a six millions d'annees, jusqu'ä
la fin des äges des metaux (vers 15

av. J-C). L'enseignement de l'lnstitut

des Sciences de l'Antiquite

classique et d'histoire ancienne, place

sous l'egide de Denis Knoepfler, est

plus precisement Oriente vers l'etude

des periodes grecques et

romaines. Dans le cursus universitai-

re, ces deux disciplines forment un
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tronc commun obligatoire pendant

4 semestres et constituent, ä ce

titre, une specificite neuchäteloise.

Les enseignants de l'lnstitut de

prehistoire sont des acteurs de

l'archeologie. Si, pour certains, leur

domaine de recherche privilegie est

constitue par l'archeologie neuchäteloise

et suisse, leurs travaux de-

passent largement les frontieres de

la Confederation helvetique et s'in-

serent dans un cadre geographique

etendu ä l'echelle europeenne.
Une des caracteristiques de l'lnstitut

de prehistoire est de fournir un

enseignement axe sur les periodes

protohistoriques. Assure par des

collaborateurs pleinement engages

dans ce domaine de recherche, il est

le reflet de la richesse du patrimoi-

ne archeologique cantonal. Ces

cours magistraux sont completes

par des seminaires realises par les

etudiants eux-memes sur des sujets

traites de maniere ciblee.

L'enseignement theorique trouve un

prolongement pratique par l'exa-

men, de visu, des collections du

musee. Le formidable outil pedago-

gique qu'est le Latenium (fig. 3),

avec notamment ses 110 vitrines

d'exposition contenant 3000 objets

et ses depöts visitables, permet de

rendre cet apprentissage encore plus

performant.

En outre, chaque annee, des stages

dans les deux laboratoires de conser-

vation-restauration et de dendro-

chronologie du Latenium sont orga-
nises. Ils permettent aux etudiants

d'approfondir leurs connaissances

des methodes et des techniques

d'analyse de deux disciplines qui re-

presentent des secteurs particulie-

rement dynamiques de l'archeologie

cantonale.

Les etudiants sont egalement tenus

d'effectuer, ä un moment de leur

cursus, un stage sur un chantier de

fouilles archeologiques. De 1991 ä

1993, au lieu-dit La Redoute des

Bourguignons, sur la commune de

Vaumarcus, l'lnstitut de prehistoire

a lui-meme pris la direction scienti-

fique d'une fouille-ecole, speciale-

ment destinee aux etudiants (res-

ponsables: Valentin Rychner et Alain

Benkert; fig. 4). Ces dernieres

annees, la structure universitaire a pu

beneficier de l'essor des travaux

archeologiques lies ä la construction
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Fig. 4

Fouille-ecole sur le site de

Verneaz-La Redoute des

Bourguignons (Vaumarcus, NE)

(photo A. Benkert).

de l'A5. Sur le plateau de Bevaix,

notamment, la plupart des etudiants

concernes ont pu etre directement

integres comme stagiaires dans les

equipes de fouilles professionnelles.

La diminution progressive de ces

travaux de terrain de grande ampleur

n'a pas pourautant signifie lafin des

possibilites, pour les non-inities, de

«faire de l'archeologie». En 2000-

2001, les fouilles cantonales ont

ainsi reserve, dans leur program-

mation, un volet didactique qui a permis

d'accueillir les representants

des dernieres promotions acade-

miques.

Enfin, tous les deux ans au debut de

l'annee universitaire, un voyage

d'etude d'une semaine est en principe

organise : la Dordogne (France),

region riche en sites paleoli-

thiques, mais aussi le Danemark, la

Sardaigne, l'Autricheontetevisites.

La Suisse n'est evidemment pas

oubliee, et un detour par les

gisements archeologiques les plus pres-

tigieux constitue un fructueux pro-

longement de l'enseignement sur la

prehistoire helvetique.

De spectateur ä acteur de

l'archeologie
II est evident que toutes les per-

sonnes ayant choisi d'etudier la

prehistoire ä Neuchätel, ä un moment

donne ou ä un autre de leur cursus,

n'en fönt pas necessairement leur

metier. II serait toutefois faux de penser

que la formation dispensee par

l'lnstitut n'est pas « monnayable »

dans le monde du travail. Bien au

contraire, l'eventail des debouches

professionnels en archeologie que

peut procurer un bagage universitaire

en prehistoire, tant au niveau

cantonal qu'ä l'echelle de la Suisse, reste

large. Soulignons, toutefois, que

d'aucuns occupaient dejä un emploi

avant d'obtenir leur diplöme mais que

celui-ci favorise, de fagon evidente,

l'obtention d'un poste ä responsa-

bilites. D'une maniere generale, les

postes ä caractere decisionnel tel

qu'archeologue cantonal ou conser-

vateur de musee, ainsi que ceux lies

ä l'enseignement universitaire, sont

plutöt decernes aux titulaires d'une

these de doctorat. Un memoire de

licence ou un certlficat permet de se

voirconfier une responsabilite d'ope-

ration de terrain et d'etre integre dans

les etudes post-fouille et les phases

d'elaboration des publications.

De ce survol rapide des activites de

l'lnstitut de prehistoire, il ressort l'ima-

ge d'un organisme dynamique, ou-

vert ä de multiples horizons geogra-

phiques et chronologiques. Avec

quatre theses de doctorat soutenues

et quatre pratiquement achevees,

trois soutenances de memoires de

licence en moyenne chaque annee sur

des sujets varies selon le principe

que «rien de ce qui est humain n'est

etranger ä la cause archeologique» -

recherches sur les periodes recentes

de la pre- et protohistoire

neuchäteloises, sur les epoques gallo-

romaine, medievale et meme le 17°

siede, etudes de collections an-

ciennes conservees ou non au Musee

cantonal, archeologie hors des

frontieres de la Confederation helvetique

(Equateur, France, Emirats-

Arabes Unis, Afrique de l'ouest, par

exemple) - l'lnstitut de prehistoire

suscite sans nul doute l'interet

constant de la communaute estu-

diantine.

II reste ä esperer que le souhait

rectoral d'en faire, au niveau de

l'enseignement de l'archeologie

pre- et protohistorique, un «centre

mondial es specialit.es», se realise

pleinement. |
Francois-Xavier Chauviere
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